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HOR AIRES D’OUVERTURE

Novembre à mars : 10h-12h/14h-17h
Avril à octobre : 9h30h-12h/14h-18h

Fermé : les lundis (sauf de juin à septembre), le dimanche matin  
et le mois de janvier (sauf sur réservation de groupes)

BASILIQUE DE L’IMMACULÉE  
ET CATHÉDR ALE DE SÉES

Partir en pèlerinage à la suite 
de la famille Martin, dans la 
proche région d’Alençon, c’est 
se rendre à Sées où Louis Mar-
tin est allé prier pour la santé 
très préoccupante de Léonie. 
Zélie, pour sa part, « compte la 
mener, tous les ans, à Notre-
Dame de Sées, le jour de l’Im-
maculée-Conception. ».

 La basilique Notre Dame de l’Immaculée  : Chapelle tout 
d‘abord (avant de devenir basilique en 1902), elle est la première 
de France à avoir été dédiée à l’Immaculée Conception. Ouverte le 
1er janvier 1859, elle fut consacrée le 7 mai 1872.

 La cathédrale : C’est la cinquième depuis l’arrivée du premier 
évêque à Sées, saint Latuin, au Ve siècle. Sa construction com-
mence au début du XIIIe siècle. Son arrière chœur et les chapelles 
rayonnantes sont remarquables. Cet édifice, est le signe par ex-
cellence de l’attachement de la famille Martin à l’Église.

SEMALLÉ, MAISON DE  
L A NOURRICE DE THÉRÈSE

C’est en cette maison, à 7  km 
d’Alençon, que Thérèse fut 
sauvée grâce au lait et aux 
soins de Rose Taillé, dite la 
petite Rose. Thérèse a appris 
à marcher et à parler ici. En 

cette modeste demeure, un couple de saints est venu voir leur en-
fant qui y vécut un peu plus d’un an (mars 1873-avril 1874). Zélie 
en parle à une quinzaine de reprises dans sa correspondance fa-
miliale. Cette maison honore, au travers de Rose Taillé, toutes les 
nourrices qui donnent soins et affection à des enfants.
Rose avait eu en nourrice les deux frères de Thérèse, Joseph 
et Jean-Baptiste. A cette époque elle habitait Damigny, village 
proche d’Alençon, un lieu où vivaient de nombreuses dentellières. 
Zélie venait voir celles qui travaillaient pour elle. En s’échappant 
quelques instants de la voie verte (Chemin du Mont-Saint-Mi-
chel), on peut découvrir les maisons à perron, typiques des de-
meures des tisserands et dentellières.

Sur les pas de  
la famille Martin

  E N  P A Y S  D ’A L E N Ç O N 

DÉC OU V ER T E DE S LIEU X DE V IE DE S 
S AIN T S L OUIS E T ZÉLIE M AR T IN

Devenir des saints
Devenir des saints : c’est le vœu de tous les 
membres de la famille Martin. Zélie exprime 
ce sentiment commun à de nombreuses re-
prises dans sa correspondance.

En se rendant chaque année à la basilique de 
Sées, Zélie a soin de confier à l’Immaculée 
des intentions particulières. «  Cette année, 
j’irai encore trouver la Sainte Vierge de grand 
matin, je veux être la première arrivée ; je lui 
donnerai mon cierge comme d’habitude, mais 
je ne lui demanderai plus de petites filles ; je la 
prierai seulement que celles qu’elle m’a don-
nées soient toutes des saintes et que moi, je 
les suive de près, mais il faut qu’elles soient 
bien meilleures que moi ». (CF 147 À sa fille 
Pauline 5 décembre 1875).

APPROFONDIR ET ORGANISER VOTRE VISITE

Pour chaque lieu des fiches spirituelles sont disponibles à l’accueil du 
Sanctuaire.

Pour plus d’informations : voies vertes, randonnées, restauration, loca-
tion de vélos… Contacter l’office de Tourisme :

 33 (0)2 33 80 66 33   www.visitalencon.com

Un autre dépliant « itinéraire spirituel » existe également pour présenter 
les lieux : « Sur les pas de la famille Martin » dans la ville d’Alençon.
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En Pays d'Alençon,
SUR LES PAS DES SAINTS LOUIS ET ZÉLIE MARTIN

L A « FUIE DES VIGNES »

Aux portes du Centre ville d’Alen-
çon, «  Ce chemin ombragé que ma-
man aimait tant » écrit Marie, l’aînée 
de la famille, est proche du Pavillon 
de Louis Martin. Cet endroit où Louis 
aimait venir pêcher, dans une nature 
dont la contemplation nourrissait 
sa prière, est devenu un espace la-
bellisé « Espace Naturel Sensible et 
Natura 2000  ». Il offre ses 81 hec-
tares riches d’une flore propre aux 
marécages et d’une faune où se 
retrouvent de nombreuses espèces 
protégées.

À SAINTE-ANNE DE CHAMPFRÉMONT T

Si saint Louis Martin affectionnait les pèlerinages les plus importants 
de son temps (Chartres, Lourdes, Notre-Dame des Victoires à Pa-
ris…) il aimait également les pèlerinages locaux : la Butte Chaumont, 
La Roche-Mabile, la cathédrale de Sées… Sainte Zélie, plus casa-
nière, n’en retient que deux qui l’attirent : Sainte-Anne de Champfré-
mont et la basilique de l’Immaculée de Sées. 

Au pied du Mont des Avaloirs 
(point culminant de l’Ouest de la 
France avec ses 416 m), la chapelle 
Sainte-Anne est contemporaine de 
celle de Sainte-Anne-d’Auray.
Une fontaine Sainte-Anne est ac-
cessible à l’arrière de la chapelle 
par un chemin creux.

SAINT-DENIS-SUR-SARTHON, L A BUT TE CHAUMONT

À 10 km d’Alençon, vers la Bretagne, 
c’est dans l’église de ce bourg que Zé-
lie fut baptisée. Une exposition, dans 
l’église qui porte la trace des siècles, 
présente la famille Guérin. Une sta-
tue de sainte Thérèse, installée en 
1931, pour marquer le centenaire de 
la Naissance de Zélie est visible au 

carrefour de la Nationale 12 et de la route de Ravigny. Elle se situe à côté 
de l’ancienne gendarmerie, où Zélie vécut jusqu’à ses douze ans avec ses 
parents avant que la famille ne vienne habiter Rue Saint-Blaise à Alençon. 
Le bourg de la commune voisine de La Roche-Mabile, ancienne place forte 
aux frontières sud de la Normandie est blotti dans le vallon qui marque le 
pied de la Butte Chaumont où Louis alla en pèlerinage.

SAINT-CÉNERI, SAINT-LÉONARD-DES-BOIS

À l’époque où il était célibataire, 
Louis Martin aimait à contempler 
ces lieux. Après son mariage, ces 
sites restèrent parmi les prome-
nades préférées de la famille. 
Ils louaient alors un grand break 
attelé. Le village de Saint-Céne-
ri-le-Gérey, classé l’un des plus 
beaux villages de France, conti-
nue d’attirer les touristes et pè-
lerins. L’église du village reste un 
haut lieu de recueillement par son 
architecture romane et ses pein-
tures murales.

Le village voisin de Saint-Léonard-des-Bois, petite cité de carac-
tère, n’est pas en reste. Marqué par la figure de saint Léonard de 
Vandœuvre, son évangélisateur, au VIème siècle, il attire promeneurs 
et artistes. 

La Famille Martin aimait les promenades en Pays d’Alençon, pour le plaisir 
de voyager en famille ou de participer à des pèlerinages locaux. 

De multiples lieux ont laissé de beaux souvenirs chez sainte Thérèse  : 
«  Les années pleines de soleil de mon enfance sont passées beaucoup 
trop vite, malgré la douceur qu’elles ont laissée dans mon âme  »  […] 
Je  me  rappelle   les promenades du  dimanche où toujours maman  nous 
accompagnait… Je sens encore les impressions profondes   et   poétiques   
qui   naissaient   en   mon   âme   à   la   vue   des champs   de   blé émaillés   
de   bleuets   et   de   fleurs   champêtres ». Sainte Thérèse de l’Enfant Jésus, 
Manuscrits autobiographiques, f.11v

Pour aller en ces multiples lieux, deux voies vertes, récemment ouvertes 
sur d’anciennes voies ferrées, sont un chemin privilégié pour marcheurs 
et cyclistes.


